
 
Chers Amis, 

 

C’est Noël chaque fois … 
       Car Noël, ô mon frère, c’est l’Amour ! 
 
Qui ne connaît pas cette chanson  ? Son contenu ré-
sonne dans nos cœurs et nous appelle aux gestes gé-
néreux, à la sainteté de tous les jours… 
 
En 2024, notre Association préparera intensivement 
l’année commémorative du 200ème anniversaire de la 
mort du Père Blanchard, année qui se terminera en 
octobre 2025 avec le 150ème anniversaire de la mort 
de la Mère Chappuis. Plusieurs événements impor-
tants ponctueront cette année jubilaire 2024-2025, 
pour  faire mieux connaître et aimer nos Amis du Ciel. 
Nous nous réjouissons dès maintenant de votre parti-
cipation et de votre soutien. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Le Comité de l’Association 
 
Soyhières, décembre 2023 

Association des Amis du Père Blanchard et 
de la Mère Chappuis 

 

Message no 70 



 
      Souvenir  
    et reconnaissance            
 
Le 3 novembre 2023, M. Jean-Marie Ory nous a quit-
tés pour entrer dans la Maison du Père, retrouvant 
sa chère épouse Jeannine. Descendanats de la 
grande famille de Develier, ils figurent parmi les tout 
premiers membres et promoteurs de notre Associa-
tion. 
 
De 2002 jusqu’en 2018, M. Ory a assumé la charge 
de président, s’engageant de tout son cœur à faire 
connaître et aimer sa célèbre aïeule. Grâce à son 
expérience de juriste et de parlementaire, notre As-
sociation s’est constituée sur des bases solides.  
 
Présent à toutes les activités et initiatives, le couple 
Ory n’a jamais compté son temps pour faire  vivre et 
développer notre Association. La photo ci-contre 
date de la Fête-Eglise 2014, à Delémont, et présente 
notre stand qui voulait faire connaître le Père Blan-
chard et la Mère Chappuis,  
 

« Témoins de la foi  /  chez nous - pour nous. » 
 
Cette affirmation concernant nos Amis du Ciel peut 
maintenant aussi se rapporter à Monsieur et Ma-
dame Ory ! Merci et continuez à prier et veiller sur 
nous, sur l’Eglise du Jura et du monde entier.  
 
Continuons à porter le flambeau de notre foi et de 
notre espérance ! 



Merci 



 

 

 
Conférence du Père Blanchard, 1815  

 
Extraits traduits de l’allemand : Manuscrits, photos 1409-1413 
 



 
Et le Verbe s’est fait chair,  

et Il a habité parmi nous.. » Jn 1,14 
 

et Verbum caro factum est et habitavit in nobis 
 
« Je vous annonce une grande joie, car aujourd’hui vous est né 
un Sauveur, dans la Ville de David, qui est le Christ, le Sei-
gneur ! » 
 
Oui, la Parole éternelle, le Fils incarné du Père céleste a voulu 
prendre notre nature humaine, prendre notre chair. Il est né au-
jourd’hui de Marie - quel suprême miracle ! Il est notre salut, 
notre Sauveur ! Paix sur la terre ! Et bien que ce miracle se soit 
passé il y a 1800 ans quand le Sauveur est né à Bethlehem, la 
fête de sa naissance, cette bonne Nouvelle, est toujours nou-
velle et actuelle, comme s’Il naissait  aujourd’hui. En effet, c’est 
aujourd’hui, c’est maintenant que nous pouvons jouir de tous 
les bienfaits que sa naissance nous procure.  
 
Méditons donc ce mystère qui nous est révélé : un Dieu qui se 
fait homme pour sauver le monde. Ce mystère remplit notre 
cœur de reconnaissance ! 
 
Sauveur du monde, donne-nous la grâce de savoir reconnaître 
les bienfaits du mystère de ta naissance, donne-nous cette 
grâce puisque tu nous l’as méritée par amour pour nous. 

 Jésus, notre Sauveur, désiré, attendu par les hommes de-
puis plus de 4000 ans, est né aujourd’hui, et nous a sauvés 
de l’esclavage... 

 Jésus qui est sorti du tombeau fermé par une grosse pierre, 

 Jésus, ressuscité des morts dans la majesté... 

 Jésus qui est entré dans une salle fermée à clef… 
 
Ce Jésus entre aujourd’hui dans le monde, merveille de sa 
toute-puissance ! 



 

Venez, chrétiens, venez auprès de Jésus, Dieu-avec-nous. Sa 
cour, c’est  Marie et Joseph, quelques bergers et animaux, son 
palais une étable, une crèche. Quelle humilité et quelle humilia-
tion ! Quelle naissance mystérieuse et céleste ! L’armée des 
anges est venue vénérer et adorer le roi nouveau-né . Une 
splendeur céleste enveloppait la très Sainte et Divine Mère et 
lui faisait déjà entrevoir le merveilleux mystère de notre Ré-
demption. L’ange du Seigneur annonça cette naissance mira-
culeuse aux bergers des champs. Il se tenait auprès d’eux, et 
la clarté de Dieu resplendissait tout autour. N’est pas une nais-
sance aussi glorieuse qu’humble ! 
 
Oh, qu’il est infini, ce Bien que nous recevons par la naissance 
pleine de grâces du Sauveur ! 
 
Remercions donc avec un cœur humble le Fils de Dieu fait 
homme, le Rédempteur nouveau-né. Et comment pourrions-
nous Le remercier suffisamment ? Il s’est humilié pour nous, 
pour nous faire grandir. Car que seraient les hommes sans 
cette humiliation ? « Pour rétablir le salut, un homme était né-
cessaire, disait saint Augustin, mais il fallait que cet homme 
soit  en même temps Dieu ». C’est pourquoi Dieu nous a don-
né son Fils, et toutes choses avec Lui. 
 
Oui, cet enfant nous libère du péché originel, de la servitude de 
l’enfer; par son humble naissance, il nous ouvre le ciel fermé, 
nous laisse les mérites infinis de sa mort sur la croix et les 
transmet à ceux qui le suivront. Comment le monde pourra-t-il 
remercier suffisamment le Sauveur pour le bienfait de sa nais-
sance ? 

 

La grâce, la douceur et la bonté de notre divin Sauveur  

nous sont assurées.  

Suivons-Le, vivons selon son enseignement divin.  

Aimons-Le par-dessus tout maintenant et dans l’éternité. 

Amen ! 



 
À méditer… 

 
Un saint... c’est… 
 Un saint est quelqu’un qui fait au mieux avec ce qui 

lui est donné ! (Parabole des talents) 
 Un saint est quelqu’un qui essaie encore et toujours 

malgré la difficulté (Parabole du Semeur) 
 Un saint est quelqu’un qui se relève pour continuer la 

mission (chemin de Croix de Jésus) 
 Un saint est quelqu’un qui pardonne quand on vient 

lui demander pardon (Enfant prodigue) 
 Mais qui lui aussi demande pardon quand il a blessé 
 Un saint est quelqu’un qui accepte de perdre sa vie 

pour la Vérité 
 
 

Devenir saint... c’est... 
 Devenir saint c’est rester fidèle à nous-même, à notre 

origine qui est d’être créé à l’image de Dieu et à notre 
mission de diffuser et d’incarner la Bonne Nouvelle ! 
Accepter de se regarder et de se savoir créé et aimé 
de Dieu ! 

 Devenir saint, c’est lutter sans faillir et sans se dé-
courager pour nos prochains, surtout les plus dému-
nis, c’est accepter d’avoir des limites et d’avoir l’hu-
milité de demander au Seigneur de prendre le relais 
lorsque nous ne pouvons pas plus ; 

 Devenir saint, c’est reconnaître en tout un chacun et 
en nous-même le mystère de l’amour inconditionnel 
de Dieu ; 

 Devenir saint, c’est finalement accepter de vivre 
chaque étape de notre vie avec ce qu’il nous est don-
né d’être et de vivre ! Sagesse de la dame clouée au 
lit… Marthe Robin ! 

                                                    Abbé Romain Gajo   



 
 
 

Un signe du Ciel 
 

Grâces obtenues  
grâce à l’intercession du Père 

Blanchard 
 

 
 
 

« L’auréole de la sainteté 
entourait le vénérable 
prêtre; on lui attribuait le 
don des miracles et on 
racontait des faits ex-
traordinaires qui attes-
taient son crédit auprès 
de Dieu. »  
 
Ci-contre :  
Extrait de la biographie du P. Blan-
chard,  2ème édition, 1924, p 63 
Photo :  Geneanet 
 



Un jour que M. Blanchard passait à Delémont, il aperçut, de-
vant une maison de la ville, une vieille femme paralysée qu’on 
avait portée au soleil. Il lui demanda où restait le coutelier 

Chariatte. « Je ne puis vous l’indiquer, dit la malade, car il 
m’est impossible de marcher. » A ces mots, le bon curé parut 
se recueillir et lever les yeux au ciel; puis, s’adressant de nou-
veau à la femme :  «Essayez, dit-il, de vous lever et venez me 
montrer la maison». Aussitôt la paralysée se lève, marche et 
accompagne le curé, en poussant des cris de joie et de recon-
naissance. « Gardez le secret, dit en la quittant le saint prêtre, 
et n’en parlez pas avant ma mort. »  
 
L’exactitude de ce récit a été attesté par la fille de la paraly-
tique, Catherine Buchwalder, au Vorbourg.  Et le 9 décembre 
1923. Marie, veuve de Joseph Juillerat aux Cerniers de Rebe-
velier certifie que Catherine Buchwalder, autrefois gardienne 
de la sainte chapelle du Vorbourg lui affirma l’exactitude du 
récit de la guérison de sa mère.  
 

****** 
 

Deux ans environ avant la mort de M. Blanchard, les sept en-
fants de son sacristain étaient tous malades de la fièvre et 
personne n’osait entrer dans leur maison. Le bon curé vint vi-
siter cette famille éplorée, lui prodigua ses secours et ses con-
seils et en partant, il dit au père désolé : »Prenez courage, au-
cun de vos enfants ne mourra de cette maladie ». Ce qui fut 
vrai. 



 

 
 
 

La Bonne Mère -  
jeune religieuse  

 
Fribourg - Metz - Troyes 

 
Extraits - suite 

 
 
 
 
 
À peine un an après sa profession religieuse, sœur Marie de 
Sales fut envoyée à Metz pour travailler au rétablissement du 
monastère de la Visitation. (En effet, la Révolution française 
suivie de la  domination de Napoléon et  de la Restauration, ont 
laissé tous les Monastères de France dans un état lamentable 
et l’entraide entre les monastères devint nécessaire.) Le séjour 
de sœur Marie de Sales y fut cependant de peu de temps. Sa 
santé ne lui ayant pas permis de continuer cette mission, ses 
supérieures durent la rappeler à Fribourg où elle fut choisie 
pour être maîtresse des novices. 
 
En 1826, elle retourna cependant en France, à Troyes pour y 
être supérieure. Sa vie religieuse brilla par toutes les vertus 
propres à cette vocation. Aussi les sœurs encouragées par leur 
mère faisaient de rapides progrès dans leur vie religieuse. 
Cependant Dieu ne laissait pas de demander à sa fidèle 
épouse des témoignages d’amour à sa sainte volonté et de 
confiance en Lui. 
 
Plusieurs religieuses des plus capables s’en allaient toutes 
jeunes aux noces éternelles de l’Agneau, parées de toutes les 
vertus de ses épouses les plus aimées. Parmi elles, sœur Ma-
rie de Chantal, deux ans seulement après sa profession reli-



gieuse, s’en allait sans que l’on pût s’en apercevoir. Lorsqu’on 
vint lui dire que ma sœur Marie de Chantal venait d’expirer, elle 
se tourna vers l’autel et les larmes aux yeux :  
 

« Oui, mon Dieu, dit-elle, c’est ce que je voulais,  
puisque vous le voulez.» 

 
La perte de cette jeune sœur, sur qui la bonne Mère fondait les 
plus grandes espérances pour l’avenir, lui fut un motif de se 
confier au bon Dieu plus que jamais. Elle en fit alors des actes 
nombreux et renouvelés. Plus tard elle eut bien des fois occa-
sion de redire : « Il faut bien que ce soit le Sauveur qui se 
charge de nous, puisqu’Il nous a tout pris. » 
 
 
 
 
 
 

 

Pour mon mieux 
 
« Notre-Seigneur m’a fait comprendre que 

dans tous les événements qui m’arrive-
raient, toutes choses seraient pour mon 

mieux. » 



L’envoi de ce message est gratuit. Les membres et amis de notre Associa-
tion ne doivent payer aucune cotisation. Leurs dons soutiennent cependant 
les diverses activités de l’Association dont le but est de faire mieux connaître 
nos « Amis du Ciel ». Merci de tout cœur.  
 
IBAN : CH93 0630 0016 0701 2871 0 Association des Amis du Père Blan-
chard et de la Mère Chappuis 2805 Soyhières  

 
 
Pour poursuivre les travaux 
de notre Association, nous 
recherchons d’urgence des 
amis bénévoles ayant des 
connaissances de base en 
informatique. La nature et le 
temps de votre engagement 
ne sont pas définis et dé-
pendent de vos possibilités 
et de votre intérêt .  

 

 Maintenir le fichier des contacts 

 Participer à la rédaction des Messages 

 Ranger les documents historiques concernant le 
Père Blanchard et la Mère Chappuis 

 Maintenir et alimenter notre site internet 

 Aider à réaliser les activités prévues pour l’année ju-
bilaire 2024-2025. 

 
 
 
Un tout grand MERCI à toute per-
sonne qui peut offrir  son temps et 
son engagement pour  assurer la 
vie de notre Association. 
 
LE Comité  



 
La Fondation « Maison de l’enfance Sainte Léonie »  

a été inaugurée 
 
C’est sous un soleil radieux, dimanche 17 septembre, que s’est dérou-
lée l’inauguration de la Fondation, qui s’occupe d’une crèche à 
Soyhières. Un pas décisif pour l’institution, qui par son nouveau statut, 
garantit la pérennité et la qualité de l’accueil pour les années à venir. 
 
« C’est une journée magnifique en un lieu magique et nous vibrons 
toutes et tous pour la Fondation de la Maison de l’enfance Sainte Léo-
nie nouvellement créée», annonce d’emblée le maire de Soyhières 
Christian Zuber, lors de son discours d’ouverture. Installées dans la 
cour extérieure de la Maison Chappuis, une cinquantaine de familles, 
la communauté des sœurs Oblates,  la révérende mère générale Ma-
ria-Rita de Troyes, les autorités communales, cantonales et reli-
gieuses se sont réunies pour célébrer l’inauguration de la fondation. 
 
Une fête qui a été marquée par la bénédiction de six statues offertes 
par la Sœur Marie-Hélène, une des religieuses de la Maison Chap-
puis, en présence de l’abbé Romain Gajo. Ces œuvres représentent 
sainte Léonie, ainsi que quatre enfants et, plus surprenant, une tor-
tue ! - « Cela correspond à une année de travail jour et nuit, les sta-
tuettes ont été réalisées à partir de papier, de carton et de terre glaise 
pour être enduites de résine ». 
 
Créée en 2013, cette structure accueille 90 enfants âgées de 0 à 12 
ans, sur toute la semaine, en provenance des villages de Soyhières 
mais aussi Movelier, Pleigne et Delémont. Chapeautés par Sœur Thé-
rèse-Marguerite et Chantal-Agnès, les groupes d’enfants sont égale-
ment encadrés par une équipe éducative composée de professionnels 
de l’enfance. Seule structure d’accueil établie dans la région du Haut 
Plateau, la fondation est reconnue comme institution d’utilité publique 
et est à présent subventionnée par la République et Canton du Jura. 
Elle fait également partie du réseau des écoles associées de l’UNES-
CO. Un lieu d’éducation qui ne date pas d’hier, rappelle le maire, puis-
qu’en 1905 déjà, sainte Léonie fondait la première école enfantine de 
la région. Une sainte qui semble marquer la Maison de son empreinte, 
puisque le premier enfant inscrit lors de l’ouverture en 2013 se pré-
nommait Léonie. 
 

Lauranne Pasquino (QJ 19.09.23) 



 

               Statues de sainte Léonie entourée des enfants :                              de gauche à droite : Aïssa, Tim, Rösli, Enzo et la tortue Caroline 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

               Statues de sainte Léonie entourée des enfants :                              de gauche à droite : Aïssa, Tim, Rösli, Enzo et la tortue Caroline 



 
Fête de Sainte Léonie  

Françoise de Sales 
 

6 janvier 2024  
Église de Soyhières - 18h00 

 

Eucharistie présidée par Mgr Alexandre Joly 
Évêque de Troyes 

 

Apéritif dînatoire à la salle 
de gymnastique 

 
 

20.45 Diaporama : UN 
TRIO INSÉPARABLE : 

 
 

Vénérable Mère Chappuis 
 

Bienheureux Louis Brisson 
 

Sainte Léonie 
fondatrice des sœurs de la 
Congrégation des Oblates 
de St François de Sales. 

 

 

« Que mon amour offre sans cesse quelque 
chose à mon divin Jésus » 

 


